
THÈME 13: LA SOCIÉTÉ RÉUNIONNAISE

L’étude de la période de la Première Guerre mondiale doit être également
l’occasion avec les élèves de revenir sur le contexte social très particulier de La
Réunion. Alors qu’il leur est souvent difficile de comprendre les bouleversements
intervenus depuis les années 1960, il leur est encore plus difficile de comprendre
ce que pouvait être la réalité du quotidien entre 1914 et 1918. Travailler sur des
éléments concrets comme l’état sanitaire, l’alimentation ou les inégalités sociales
qui apparaissent soit ouvertement, soit en filigrane, dans les articles est un bon
moyen d’inscrire la guerre dans son contexte insulaire. Enfin, l’écho que peuvent
encore avoir cent ans après certains faits de société permet de poser la probléma-
tique du développement insulaire dans la longue durée ainsi que l’importance de
la contextualisation en histoire.

Activités possibles

1- L’état sanitaire de la population – L’état sanitaire de la population en
1914 apparaît clairement comme mauvais à travers la lecture de la presse. Une
sélection d’articles peut d’ailleurs permettre aux élèves de retrouver tous les pro-
blèmes qui se posent. Le paludisme est une des inquiétudes majeures (281-282)
comme le montre le cas concret de la commune de Sainte-Marie (283), mais une
maladie comme la rougeole, qui sévit au Port en avril 1916, semble tout aussi dif-
ficile à vivre (284).

Le 6 novembre 1914, l’annonce d’une remise en vigueur de l’interdiction
d’élever des animaux  de basse-cour en ville (285) est également l’occasion de
faire réfléchir sur l’aspect des villes réunionnaises. L’appel aux autorités pour mettre
fin en décembre 1914 à la libre circulation des lépreux en ville, et tout particulière-
ment dans les marchés, par crainte d’épidémie, mais aussi parce qu’ils « offrent
au dégoût des passants leurs plaies hideuses » (286) est un support qui permet
d’aborder de manières plus large les représentations face à cette maladie.

La question de l’eau est un problème quotidien qui contribue à l’état sanitaire
déplorable, qu’il s’agisse du cas du Tampon en novembre 1915 (287), de Saint-
Pierre en mars 1916 du fait de la sécheresse (288) ou de Saint-Leu, en septembre
1916, du fait de l’incurie des édiles et bien que cette ville accueille déjà en nombre
important « villégiaturistes et baigneurs » (289).
La question de l’eau est également l’occasion d’aborder celle de l’hygiène à travers
des publicités pour le savon, en particulier celle pour le « savon des Seychelles »
(290) dont on vante le prix plus bas que tous les autres qui sont importés (291-
292). Le savon est en effet un produit qui n’est pas fabriqué localement, qui vient
parfois à manquer et dont le prix connaît en 1915 une hausse vertigineuse (293).

La question de l’alimentation est également importante qu’il s’agisse des
fréquentes brèves autour de la saisie de nourriture avariée (294) ou de la difficulté
d’effectuer des contrôles sur les animaux comme à Saint-Pierre où, en 1915, on
ne dispose pas de vétérinaire (295).
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La mortalité infantile est également dramatique à cette époque et il est pos-
sible d’aborder cette question à travers un article du 5-6 février 1916 dans lequel
il est expliqué que « dans une commune éloignée des grands centres on se plaint
de l’exercice illégal de l’art des accouchements » (296)

Les publicités consacrées aux compléments alimentaires pour lutter contre
les anémies sont fréquentes, le « vin Nourry » ayant, est-il expliqué, les mêmes
vertus que l’huile de foie de morue, le goût en moins… (297 à 300)

L’ensemble de ces difficultés sanitaires se traduit à travers les bilans des
conseils de réforme comme celui d’avril 1916 où on note qu’à Saint-Denis seuls
250 hommes ont été reconnus bon pour le service sur les 3 000 qui se sont pré-
sentés. (301) Cet état de fait n’est d’ailleurs pas sans inquiéter certains responsa-
bles locaux qui craignent pour « l’avenir de la race » car les jeunes Réunionnais
sont, selon eux, moins aptes que les anciens. Ils attribuent cela au fait que les
jeunes refusent de plus en plus le travail aux champs et il leur semble donc urgent
de développer la pratique du sport (302).

2- S’alimenter en temps de guerre – Une des premières conséquences de
la guerre est l’augmentation du prix de l’alimentation, que le maire de Saint-Paul
cherche d’ailleurs à prévenir dès le 17 août 1914 (303). Il semble en effet qu’aux
premiers jours de guerre cette hausse soit sensible comme c’est le cas à l’Etang-
Salé (304). La vie dans les hauts, comme à la Plaine des Palmistes, semble d’ail-
leurs en ces premières semaines de guerre déjà très difficile pour les petits
planteurs de géranium qui sont écrasés par le coût de la vie (305). En février 1916
la situation à la Plaine est « à son comble » rapporte une tribune libre qui dénonce
le non-respect des arrêtés du gouverneur (306), tandis que dans le quartier du
Bois de Nèfles on se demande comment faire pour continuer à vivre face à l’aug-
mentation du prix de la balle de riz (307). 

La presse ne manque pas de dénoncer les spéculateurs « cette espèce de
requins odieux, qui opèrent sur toutes les denrées possible, mais surtout sur les
riz. Qu’ils soient des jaunes, comme tels Célestes madres, arabes, créoles ou eu-
ropéens, ils se sont joués jusqu’à présent des plaintes du public et des réclama-
tions de la presse (…) » (308). La peur de manquer d’approvisionnement en riz
dès le début du conflit avait par ailleurs conduit Le Progrès à refuser une éventuelle
aide demandée par l’île Maurice (309). On ne manque pas d’annoncer à travers
des brèves les commerçants qui se sont fait verbaliser pour non-respect des prix
fixés (310). [Voir aussi sur le sujet le thème 11.3 « les chinois ».] Dès le 20 août
1914 un décret autorisait pourtant le gouverneur à prendre toutes les mesures pour
empêcher l’accaparement des denrées et à fixer les prix (311). Cette tension sur
les prix se traduit aussi par la multiplication des délits liés à la nourriture, comme
ces vols de volailles à répétition à Saint-Pierre en février 1916. (312)

Pour faire face à cette situation, la presse incite à la mise en place de cul-
tures « pour l’effort de guerre » (café, cacao, tabac, girofle…) qui contribueront à
l’œuvre de « la plus grande France ». (313) Plus concrètement, A. de Villèle invite,
en octobre 1914, les agriculteurs locaux à produire plus de viande et de saindoux
au cas « où la guerre se prolongerait au-delà de quelques mois ». (314) Un article
du 27 août 1915 note que l’arrêt des importations de chocolat a stimulé la produc-
tion d’un chocolat pays de qualité. (312)
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Le Peuple, le 15 mars 1916, déplore par ailleurs le manque de volonté des
pouvoirs publics à développer des industries dans l’île (316). Il relaie d’ailleurs les
campagnes de presse du Progrès (317) appelant à la création d’industries locales
dans le domaine de l’alimentation, mettant en cause les responsables politiques
locaux et l’administration.
Pour essayer de stimuler les achats certains commerçants, comme l’épicerie « Aux
Alliés », n’hésitent pas à annoncer par voie de publicité l’arrivée de stocks de mar-
chandises à des prix permettant aux ménagères de « faire de réelles économies ».
(318)

3- Les inégalités sociales – Nombreux sont les articles du Peuple ou du
Progrès qui soulignent les inégalités qui caractérisent la société insulaire. Dès le
14 août 1914, Le Progrès indique que « la mobilisation va priver de nombreuses
familles de prolétaires de leur gagne-pain quotidien » et il invite donc les personnes
qui ont les moyens à soutenir l’œuvre de charité des « dames de la Société de
Saint-Denis » (319). Les inégalités sociales peuvent également se voir à travers
nombre de thèmes traités comme par exemple cet article du Progrès, le 4 octobre
1914, qui explique que les Plaines et Hell Bourg sont mieux desservis par les autos
que le Sud du fait de la nécessité de servir avant tout les riches familles qui s’y
rendent pour « le changement d’air » [voir 280 dans le thème 12.5]. Le Peuple du
13 mars 1916 propose pour sa part la tribune de « contribuables indignés » contre
la misère dans laquelle le maire de la Possession laisserait sa commune. (320).
Le 4 août 1916 le même journal dénonce l’existence à Saint-Paul d’un cimetière
pour les riches et d’un autre pour les pauvres (321). Dans Le Progrès, on relève
un article du 15 octobre 1914 qui s’insurge contre les faibles crédits donnés à « l’of-
fice du travail » local en expliquant que ces inégalités ne changeront pas dans l’île
tant que « notre conseil général ne sera recruté que dans une classe sociale »
(322). Le 15 août 1915 le journal publie cette fois une grande tribune sur la misère
locale, le chômage et l’argent qu’il faudrait investir pour y mettre fin. (323)

Plus directement en lien avec le conflit lui-même le Peuple du 13 août 1916
évoque l’aide aux mutilés organisée par le Foyer réunionnais en soulignant le peu
d’instruction et la moindre prise en charge des soldats créoles par rapport aux sol-
dats métropolitains. (324-325). Le 23-24 septembre le journal dénonce cette fois
le fait que les sursitaires sont toujours les mêmes privilégiés tandis que « la bonne
chair à canon est celle du prolétaire » (326). La guerre a été enfin pour les usines
sucrières une période d’embellie, mais le Progrès du 17 novembre 1915 explique
dans une longue tribune que cela ne touche qu’une grande minorité alors que la
grande majorité des Réunionnais a vu sa misère accentuée par la guerre (327).

4- « De l’Ancien ou du neuf» (1914-2014) – 4- Quelques articles permettant
de mettre en perspective des questions de société qui ne restent pas sans écho
cent ans plus tard…

a- Le calendrier scolaire : Tout au long du mois de décembre 1914 est dé-
battue la « très vieille question de la fixation des vacances ». Face aux professeurs
qui demandent que les vacances aient lieu en janvier-février pour des raisons cli-
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matiques, plutôt qu’en août-septembre, le proviseur organise un référendum qui
aboutit à la décision du statuquo (100 voix pour le changement pour 114 contre).
(328 à 331)

b- Les incendies de forêts : En novembre 1915, tous les Hauts de l’ouest
sont visiblement touchés par d’immenses incendies de forêts. Le journaliste, sous
la forme d’un entretien fictif se demande si ce n’est pas « une conséquence du pro-
blème économique et social qui se pose dans l’île » car les petits agriculteurs pour-
raient être tentés ainsi de gagner du terrain pour mettre des champs en culture et
arriver à survivre. Cet article permet par ailleurs de noter la coupure de mode de
vie qu’il peut y avoir entre une partie favorisée et urbaine de la société et la popu-
lation rurale des Hauts : « A Saint-Denis, nous ne nous faisons pas une idée exacte,
nette, vraie en somme, de la mentalité des populations campagnardes qui habitent
nos hauteurs ». (332)

c- « Mobilité et préférence régionale » : Deux articles qui permettent de met-
tre en perspective ces thèmes qui sont liés. Philinthe, dans un article du Progrès
du 11 décembre 1915, souligne sur deux colonnes la nécessité pour les Réunion-
nais de migrer et d’aller chercher un emploi ailleurs, en particulier à Madagascar
(333). Le Peuple du 18 août 1916 déplore pour sa part le manque d’écoles profes-
sionnelles dans l’île et l’obligation qu’il y a eu pour toute une partie de l’élite d’aller
s’employer ailleurs (334). Il s’insurge contre le fait qu’on fasse venir dans ces condi-
tions des agents techniques de métropole. On peut ajouter à cela le thème 11-3
évoqué par ailleurs et qui évoque la place des Indiens dans la société réunionnaise.

d- Les requins : Qui se doutait qu’en 1916 la presse exigeait du maire de
Saint-Paul qu’il interdise aux enfants la baignade dans la baie qui « pullule de re-
quins » ? Mais, dans le contexte de l’époque, ce qui semble choquer le plus est
l’atteinte aux bonnes mœurs… pour baignade « en tenue indécente ». (335 et 336)
On notera également dans un entrefilet l’utilisation de chiens pour s’amuser à tirer
au pistolet sur les requins au large de Saint-Denis (337).

e- Le tourisme : Le 18 septembre 1914, le Progrès annonce sur quatre co-
lonnes la création d’un syndicat d’initiative touristique comme étant une création
mettant « non seulement les Réunionnais mais les Européens, tous les Européens,
à même de comprendre ce que nous cachons depuis longtemps non par jalousie
ou par égoïsme, mais par manque d’initiative ». (338-339) Cet article qui liste les
atouts touristiques de l’île pourrait être comparé à la vision actuelle du potentiel
touristique local (est-ce qu’en 1914 on perçoit le tourisme de la même façon qu’un
siècle plus tard ?), mais il peut servir par ailleurs à montrer qu’il n’est pas dans les
esprits que la guerre sera longue… Le lendemain, 19 septembre, c’est un long ar-
ticle de Marius-Ary Leblond qui revient sur la création de ce syndicat, liste les ca-
ractéristiques géographiques et humaines de l’île, et salue tout particulièrement la
publication d’un « Livret-Guide » en français et en anglais. (340)

On pourrait ajouter à cette étude un article paru dans le Peuple du 8 sep-
tembre 1916 qui dépeint la vie des familles venues, en train, faire de la villégiature
à Saint-Gilles-les-bains. (341) ou encore un article évoquant « le changement d’air »
dans les hauts des classes sociales privilégiées [voir 280 dans le thème 12.5].
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FRAD974_5FI33.4, carte postale entre 1905 et 1920.
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281 (Le Progrès 16
septembre 1914)
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282 (Le Progrès 21 octobre
1915)
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283 (Le Progrès 4 juillet 1915)
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284 (Le Peuple 12
avril 1916)
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285 (Le Progrès 6 novembre
1914)
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286 (Le Progrès 19 décembre
1914)
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287 (Le Progrès 10 no-
vembre 1915)
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288 (Le Peuple 10 mars 1916)
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289 (Le Peuple 3 septembre 1916)
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290 (Le Progrès 12
novembre 1915)
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291 (Le Progrès 22
août 1914)
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292 (Le Peuple 20
septembre 1916)

293 (Le Progrès 28 no-
vembre 1915)
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294 (Le Peuple 11 février 1916)
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295 (Le Progrès 12
septembre 1915)
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296 (Le Peuple 5-6
février 1916)
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297 (Le Peuple 5 janvier 1916)



325

298 (Le Peuple 5 janvier 1916)
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299 (Le Peuple 5 janvier 1916)
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300 (Le Peuple 5 janvier 1916)
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301 (Le Peuple 12 avril 1916)
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302 (Le peuple 7 septembre
1916)
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303 (Le Progrès 17 août 1914)
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304 (Le Progrès 18-19
août 1914)
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305 (Le Progrès 18-19 août
1914)
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306 Le Peuple (1er mars 1916)
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307 (Le Peuple 23 février 1916)



335

308 (Le Peuple 12
janvier 1916)
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309 (Le Progrès 30
octobre 1914)
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310 (Le Peuple 28
février 1916)
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311 (Le Progrès 20 août
1914)



339

312 (Le Peuple 20 février 1916)
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313 (Le Progrès 4 oc-
tobre 1914)
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314 (Le Progrès 8 oc-
tobre 1914)
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315 (Le Progrès 27 août 1915)
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316 (Le Peuple 15
mars 1916)
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317 (Le Progrès 28 août 1914)
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318 (Le Progrès 25 juillet 1915)
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319 (Le Progrès 14 août 1914)
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320 (Le Peuple 3 mars 1916-a)
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321 (Le Peuple 4 août 1916)
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324 (Le Peuple 13 août
1916-a)
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325 (Le Peuple 13 août 1916-b)



326 (Le Peuple 23-24 septembre
1916)
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328 (Le Progrès 6 décembre
1914)
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329 (Le Progrès 9 décembre 1914)
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330 (Le Progrès 18
décembre 1914)
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331 (Le Progrès 21-22 décembre 1914)
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332 (Le Progrès 7 novembre 1915)
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333 (Le Progrès 11
décembre 1915)
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334 (Le Peuple 18 août
1916)
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335 (Le peuple 27 janvier 1916)
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336 (Le peuple 15 mars 1916)
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337 (Le peuple 13 janvier 1916)
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338 (Progrès 18 sept 1914)
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339 (Progrès 19
septembre 1914)
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340 (Peuple 8 sep-
tembre 1916)



1872 : Loi sur le recrutement qui
exempte les Réunionnais du service
militaire.

1884 : Création du bataillon des volon-
taires de Bourbon dans le cadre de la
conquête de Madagascar débutée en
1883.

1889 : Loi militaire sur le recrutement
de l’armée dans les colonies. Les
contingents réunionnais sont assimilés
à ceux de la Métropole et ne font pas
partie des troupes coloniales.

1895 : Création d’un bureau de recru-
tement à Madagascar.

1896 : Madagascar colonie française.

1899 : Application des lois militaires à
La Réunion. Premières incorporations
dans l’île.

1907 : Suppression de la garnison mili-
taire de La Réunion.

1911 : Exécution de Sitarane.

1914
20 avril : Elections législatives. 14
morts et 300 blessés.

2 août : Un cablogramme arrive à 2h25
à la Banque de La Réunion pour an-
noncer la déclaration de guerre.
Annonce de la mobilisation générale à
Saint-Denis.

1870 : IIIe République

1875 : Lois constitutionnelles de la
IIIe République.

1889-1891 : Crise boulangiste.

1894 : Condamnation d’Alfred Drey-
fus.

1898 : « J’accuse » de Zola.

1905 : Loi Berteaux sur le service
national égal et obligatoire.

1914

28 juin : Assassinat de l’Archiduc
François Ferdinand d’Autriche à Sa-
rajevo.

2 août : Déclaration de guerre de
l’Allemagne à la France et à la Rus-
sie.
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4 août : Ordre de mobilisation du gou-
verneur DUPRAT. Rappel sous les dra-
peaux des classes 1892 et suivantes
ayant servi dans l’armée active.

11 août : Mise sous scellés des postes
TSF des navires.

16 août : Embarquement de 667 réser-
vistes réunionnais sur le Melbourne à
destination de Madagascar.

30 août : Annonce de la mort de Ro-
land GARROS dans les journaux lo-
caux. L’erreur ne sera rectifiée que le
29 septembre.

10 octobre : Départ en congé du gou-
verneur DUPRAT remplacé par le gou-
verneur COR.

1915
février : Mobilisation des classes 1914
et 1915.

Mars : Premier départ de mobilisés
réunionnais de Madagascar pour Mar-
seille.

Avril : Mobilisation des Réunionnais
appartenant à la classe 1916.

18 avril : Roland GARROS fait prison-
nier.

Mai : Arrivée des mobilisés au dépôt
des isolés coloniaux de Marseille.
Départ des mobilisés de classes 14-
15-16 vers la métropole.
Débarquement des premiers combat-
tants Réunionnais aux Dardanelles
(classes 1912 et 1913).

12 décembre : Evacuation des soldats
réunionnais combattant aux Darda-
nelles vers la Grèce (Salonique) et
vers la métropole.

5-10 septembre : Bataille de la
Marne.

17 août : Loi Dalbiez créant une
commission spéciale de réforme,
avec pour objectif d’incorporer effec-
tivement tous les mobilisables.



1916
Les troupes coloniales sont placées en
« camp d’hivernage » dans le Sud de la
France et en Afrique du Nord pour 3
mois.

Mars à juillet : Mise en place de la com-
mission spéciale de réforme. Mobilisa-
tion de la classe 1917.

Avril : Engagement des premiers mobi-
lisés réunionnais sur le front de France.

1917

Février 1917 : Mise sur pied d’une com-
pagnie de défense dans l’île.
Retour du gouverneur DUPRAT.
Premières permissions accordées vers
La Réunion (25 jours en moyenne, plus
2 mois de voyage en bateau aller-re-
tour)

27 mai : Torpillage du Yara qui fait 100
morts dont 6 Réunionnais. La nouvelle
arrive dans l’île le 6 juin. La liste des
victimes est donnée le 25 juin.

1916
21 février – 15 décembre : Bataille
de Verdun.

2 juillet- 15 décembre : Bataille de la
Somme.

1917

Mars : révolution russe.

6 avril : Entrée en guerre des Etats-
Unis. Arrivée des premières troupes
en juin.

Avril-mai : Echec français au Chemin
des Dames suivi de mutineries.

20 août : Succès français à Verdun.

Octobre : Prise du pouvoir par les
Bolcheviques en Russie.

15 décembre : Armistice de Brest-Li-
tovsk entre l’Allemagne et la Russie.
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1918
15 février : Roland GARROS s’évade
de sa prison de Magdebourg.

5 octobre : Roland GARROS est tué
en combat aérien au-dessus de Vou-
ziers.

11-17 novembre : Fêtes de la Victoire
à Saint-Denis.

1919
1er semestre : retour progressif des
soldats réunionnais.

31 mars : Arrivée du Madona avec
1603 permissionnaires. La grippe es-
pagnole se répand à partir du lest uti-
lisé pour le navire.

10-11 mai : le passage d’un cyclone
met fin à l’épidémie qui aura fait au
moins 6 000 morts.

1918

Juillet-août : Deuxième bataille de la
Marne.

11 novembre : Signature de l’armistice
à Rethondes.

1919



QUELQUES CHIFFRES

la réunion

Sources :
-Société d’Histoire de Saint-Joseph 1914-1918. Les soldats de Saint-Joseph dans

la Grande Guerre. Ils ont sauté la mer, Imazcom, 2009 
-Dumora Jacques, Mémoires réunionnaises. La Grande Guerre, Editions du Mahot,
2014.
-Mnémosyne Rachel, Les soldats Réunionnais dans la grande guerre soutenue
en 2006 à l’Université de La Réunion.

-Population totale de La Réunion : 175 000
-Recensés : 55 294
-Réformés : 26 624
-Mobilisés : 14 326
-Départs vers la métropole : 10 090
-Restent à Madagascar : 4 236
-Incorporés dans des régiments  : 6 936 (au total on dénombre 360 régiments
comptant des Réunionnais)
-Effectivement engagés sur le front : 5 950
-Régiments de l’arrière et dépôts : 986
-Usines d’armement et arsenaux : 3 154

Aptes au service en 1914 : 17%
Nombres d’absents à l’incorporation : 27,8% sur la classe 1915 / 20,1% sur la
classe 1916

Morts pour la France : 1460
dont 425 morts à l’ennemi, 671 morts de maladies, 156 de blessures.
719 sépultures ont été répertoriées par Jacques Dumora.

les colonies

Source : Jacques Frémeaux, Les colonies dans la Grande Guerre, 14-18 Editions,
2006.
Troupes coloniales : 850 000 hommes dont 600 000 soldats et 220 000 travail-
leurs.

France

Source : Audouin-Rouzeau, Jean-Jacques Becker (dir.), Encyclopédie de la

Grande Guerre, Bayard, 2014.
Mobilisés :7 891 000
Morts et disparus :1 375 800
Blessés : 4 266 000
Fusillés : 746 (dont une grande partie au début de la guerre)
Dans les années 1930, 40% environ des hommes en France sont des Anciens
Combattants.
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BIBLIOGRAPHIE  ET SITOGRAPHIE

généralités

De nombreuses ressources ont été mises en ligne à l’occasion du Centenaire. On
pourra retrouver tout particulièrement :

►Le très riche site du Centenaire : http://centenaire.org/fr
Par exemple :

Dans la rubrique Espace scientifique

Enseignement
Dans la rubrique Espace pédagogique

Les ressources pédagogiques Deuxième Degré
Les ressources pédagogiques Premier Degré
La Première Guerre mondiale à travers la littérature de jeunesse

►La sélection de ressources bibliographiques et numériques sur l’histoire de la
Première Guerre mondiale proposée par l’Académie de Paris, avec une rubrique
Ressource générale et une rubrique Ressource thématique commentées. (Fichier
pdf téléchargeable).

►Pour travailler avec les élèves sur des sources primaires, le site Mémoires des
hommes propose plus d’un million de fiches individualisées ainsi que des journaux
de bord relatifs à toutes les unités combattantes.

►Sur le blog de veille scoop.it ! on pourra trouver également un recensement très
large des publications sur internet liées au Centenaire.
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Généralités

Combeau Yvan, Maestri Edmond (dir.), Histoire de La Réunion de la colonie à la

région, Nathan, 2002, pp.75-76.
aTrès succinct, mais peut servir de base de départ pour un travail

de recherche à faire par les élèves.

Lucas Raoul, Serviable Mario, Commandants et Gouverneurs de l’île de La Réu-

nion, Océan Editions, 2008.
aPour une recherche sur le gouverneur Duprat en poste durant le

conflit.

Vaxelaire Daniel (dir.), Le mémorial de La Réunion, tome V, 1914-1939, Australe
Editions, 1989, pp.23 à 115.

aSynthèse ancienne, mais offrant un regard global sur la période fa-
cilement utilisable par des élèves. Deux dossiers intéressants sur Roland Garros
et sur l’épidémie de grippe espagnole. Nombreuses reproductions d’archives.

Vauthier Alain-Marcel, Verguin Michel, Serviable Mario, Le DB. Dictionnaire bio-

graphique de La Réunion, 3t, 1993-1998.
aPour toute recherche biographique liée à une étude sur le thème.

Dictionnaire disponible gratuitement en ligne sur leboucan.fr.

Vaxelaire Daniel (dir.), L’histoire de La Réunion, vol.2, de 1848 à l’an 2000, Orphie,
2013.

aSynthèse grand public, utile pour mettre en place les repères avec
les élèves. Réactualisation des éléments présentés dans Le Mémorial.

Manuels scolaires

Histoire-Géographie. La Réunion. Cycle 3. CE2-CM1-CM2, Hatier International,
2006, pp.56-59

aDeux doubles pages de dossiers documentaires sur « le temps des
guerres mondiales ».

Histoire-Géographie. Programmes pour La Réunion. 4e-3e, Hatier International,
2001, pp.52-55.

aAprès une double page d’introduction présentant l’ordre de mobi-
lisation et le monument de la Victoire à Saint-Denis, une double page de leçon
offre 6 documents et un texte de synthèse.

Histoire-Géographie Lycée, programmes pour La Réunion, Hatier International,
2003, pp. 78-85.

aPermet de donner aux élèves une approche de l’ensemble colonial
dans la guerre. On y trouve en particulier un tableau du nombre de combattants
fournis par l’Empire. (en ligne sur le site de l’APHG de La Réunion)
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Coevoert Jean-Pierre, Eve Prosper, Jauze Albert, Wanquet Claude, Histoire de La

Réunion, Hachette-Edicef / CRDP de La Réunion, 2001, pp.90-93.
aOuvrage issu d’une volonté née lors du cent cinquantième anni-

versaire de l’abolition de l’esclavage en 1998 de disposer d’une « Histoire de La
Réunion susceptible d’être adaptée au public scolaire ». La démarche a ensuite
été confortée par les adaptations de programmes du 24 février 2000.

Vaxelaire Daniel, Vingt-et-un-jours d’histoire, Orphie, 2005, pp.188-196.
aSynthèse utile pour le niveau primaire.

Enseignement

Fageol Pierre-Eric, « La Réunion et la Grande Guerre. 1914-1918. Adaptation pour
les programmes de 3e en histoire », in Tsingy, Revue du CRESOI-Université de
La Réunion, n°11, 2009, pp.150-170.

aPropositions d’activités pédagogiques qui, malgré les changements
de programme intervenus depuis offrent des ressources documentaires intéres-
santes.

Gauvin Gilles, « Comment enseigner la Grande Guerre ? Réflexion sur l’adaptation
au local des programmes nationaux ».

acommunication à venir lors de la Semaine de l’histoire de novem-
bre 2014. Le contenu sera disponible sur leboucan.fr

Mnémosyne-Fevre Rachel, « Enseigner la Première Guerre mondiale en CM2 à
La Réunion », in Tsingy, Revue du CRESOI –Université de La Réunion, n°15, 2012,
pp 161-182

aAuteur de la thèse Les soldats Réunionnais dans la grande guerre
soutenue en 2006 à l’Université de La Réunion. Présentation d’un corpus local
destiné à l’enseignement de la question.

Le contexte politique, économique et social

FIOUX Paule, L'école à l'île de La Réunion entre les deux guerres, Karthala, 1999.
a Enquête sociologique menée sur 130 personnes ayant été à

l'école durant l'entre-deux-guerres.

LUCAS Raoul, Bourbon à l'école 14815-1946, Océan Editions, 2006.
aSynthèse intéressante sur le développement de la scolarité dans

l'île. Permet de remettre en perspective l'illetrisme et le rapport à la République.

Eve Prosper, Le jeu politique à La Réunion de 1900 à 1939, L’Harmattan – Uni-
versité de La Réunion, 1994.

aPour décrypter la complexité du jeu républicain durant la période
ainsi que la culture politique locale.

Eve Prosper, Tableau du syndicalisme à La Réunion de 1912 à 1968, Editions
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CNH, 1991
aEn complément de l’étude sur le milieu politique, synthèse qui per-

met de comprendre la situation économique et sociale particulière à La Réunion.
Ouvrage accessible gratuitement sur www.leboucan.fr (rubrique La Réunion / Cen-
tenaire 1914-1918)

Ho Hai Quang, La Réunion (1882-1960), Histoire économique, colonage, salariat

et sous-développement, L’Harmattan, 2008, pp 95-116.
aPropose des données statistiques sur le ravitaillement et sur l’im-

pact plutôt positif pour les revenus sucriers.

Vaxelaire Daniel, « Une banque dans la guerre », in Histoire d’une île, histoire d’une

banque… de 1853 à nos jours, Océan Editions, 2003, pp.157-175.
aPermet de comprendre le fonctionnement économique de l’île

avant, pendant et après le conflit. On pourra y trouver plus particulièrement l’im-
portance jouée par la BR dans la transmission des nouvelles arrivant de l’extérieur. 

Les Réunionnais dans la Grande Guerre

Boulogne éric, Roland Garros. L’Embrasseur de nuages (1888-1918). A travers

les cartes postales et les cartes-photos, Orphie, 2013.
aOn peut trouver une synthèse du travail d’éric Boulogne à travers

une conférence – iconographie libre de droit – accessible gratuitement sur www.le-
boucan.fr (rubrique La Réunion / Centenaire 1914-1918)

Brest Pierre, Roland Garros, un réunionnais pionnier de l'aviation et héros de la
grande guerre, ONAC, 2013

aPlaquette agrémentée de nombreuses photographie et accessible via
internet.

Dumora Jacques, Mémoires réunionnaises. La Grande Guerre, Editions du Mahot,
2014.

aTravail de recensement systématique de tous les Réunionnais
ayant participé au conflit.

ISSOP Sulliman, PIRAS Raphaël, Saint-Philippe d'hier et d'aujourd'hui, Surya Edi-
tions, 2010
a Fiche d'identité, documents et récit de vie de combattants de St-Philippe pour
les deux guerres mondiales  (pp.91-113)

Les Amis de l’Université de La Réunion : Mnémosyne Fevre Rachel, « Les soldats
Réunionnais dans la Grande Guerre 14-18 », 

aArticle de synthèse en 8 pages, issu d’une conférence de 2006,
présentant le sujet.
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Eve Prosper, La Première Guerre mondiale vue par les poilus réunionnais, Editions
CNH, 1992.

aSynthèse sur le contexte suivie de nombreuses lettres de poilus re-
levées dans la presse locale. (Attention dans l’approche avec les élèves à garder
un regard critique sur ces courriers qui parfois peuvent être de la propagande et
dont on ne connait souvent rien du milieu social, de la profession et du statut mili-
taire).
Ouvrage accessible gratuitement sur www.leboucan.fr (rubrique La Réunion / Cen-
tenaire 1914-1918)

Mnémosyne Fevre Rachel, «  La Réunion et les Réunionnais dans la Grande
Guerre », in La Réunion sous la Troisième République.1870-1940. Une colonie ré-

publicaine, CRESOI-Université de La Réunion, 2005, pp.101 à 111.
aAuteur de la thèse Les soldats Réunionnais dans la grande guerre

soutenue en 2006 à l’Université de La Réunion.

Société d’Histoire de Saint-Joseph, 1914-1918. Les soldats de Saint-Joseph dans

la Grande Guerre. Ils ont sauté la mer, Imazcom, 2009.

aRecensement approfondi des habitants de Saint-Joseph ayant
servi pendant le conflit. Propose de nombreux portraits photographiques. Disponi-
ble auprès de la société d’histoire de Saint-Joseph.

Récits de vie de poilus réunionnais

Un Réunionnais dans la Grande Guerre, Quelques notes et souvenirs, Charles

Foucque, Ed ARS Terres Créoles, coll Mascarin, 2014.
aRéédition des souvenirs de Charles Foucque publiés en 1931.

Rivière Anne-Marie, Léon le mutilé de Cilaos, Archives Départementales de La
Réunion, 2007.

aRécit de vie d’un poilu par sa fille. Ouvrage tiré seulement à 700
exemplaires.

Société d'histoire de Saint-Joseph, Ernest Hoarau à Madagascar. Un Saint-José-
phois dans la Grande Guerre, Imazcom, 2014.

aTexte et iconographie permettant de comprendre comment les Réu-
nionnais basés à Madagascar pendant le conflit ont vécu la guerre.

"Fortune Bienvenu : ce n'était pas un jeu ", Article du Quotidien le 6 novembre 1988,
p. 5.

"Témoignage inédit d'un soldat réunionnais pendant la Première Guerre mondiale.
Les lettres du soldat Joseph Crescence", Article du Quotidien, 11 novembre 1998,
pp.14-16.
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"Commémoration du 11 novembre : Alfred Collet 'mort pour la France' ", Article du
Journal de l'île, 11 novembre 2013.

« Paul Grondin, un Réunionnais parmi les zouaves », Article du Journal de l’île, 15
novembre 2014

aTravaux menés par Christian Fontaine, membre du Cercle Généa-
logique de Bourbon

Joseph-Ignace Rivière (Cilaos)
Raphaël Fontaine (Le Tampon)
aTravail mené par le lycée Pierre Lagourgue et le collège Trois-

Mares du Tampon
Documents pour une histoire du poilu réunionnais Jules Valentinois

(1893-1918)

L’après-guerre

Eve Prosper, Les cimetières de La Réunion. Contribution pour servir à une Histoire

des Mentalités à La Réunion, Université de La Réunion – Océan Editions, 1994.
aA consulter pour les monuments aux morts érigés dans l’île après

le conflit.

Eve Prosper, « L’épreuve de la grippe espagnole », in Ile à Peur. La peur redoutée

ou récupérée à La Réunion des origines à nos jours, Océan Editions, 1992, pp.221-
227.

aDonne des éléments sur cette épidémie et permet de la replacer
dans le contexte des grandes peurs liées aux épidémies qui ont touché l’île.

Maestri Daniel, La colonie d’une guerre à l’autre (1919-1939), in La Réunion sous

la Troisième République.1870-1940. Une colonie républicaine, CRESOI-Université
de La Réunion, 2005, pp.101 à 113 à 128.

aTableau de la situation économique, politique et sociale de l’île dans
l’entre-deux-guerres.

Vandeplas Bernard, « Une guerre, des monuments : lieux de mémoires et patri-
moine de l’île de La Réunion », in Eléments pour la connaissance de l’histoire et

de la géographie de La Réunion, vol.1, Travaux et Documents, n°21, septembre
2004.

aPour des éléments sur les monuments aux morts dans l’île. Extrait
synthétique en ligne sur le site de l’APHG de La Réunion.

Bande Dessinée

Appollo, Serge Hua Chao Si, La Grippe coloniale. Le retour d’Ulysse, Vents
d’Ouest, 2003.

aEpisode qui traite du retour des Poilus réunionnais dans le cadre
de la société coloniale et du déclenchement de la peste.
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Appollo, Serge Hua-Chao-Si, La Grippe coloniale. Cyclone La Peste, Vents d’Ouest,
2012.

aEpisode qui évoque la réaction de la population face à l’épidémie,
la violence au front et le cyclone qui met fin à la peste.

Forat Gérard, Histoire de La Réunion par la bande dessinée, Orphie Editions, 2011,
t.2 1815-1939.

aRéédition de l’ouvrage paru en 1983 aux éditions Jacaranda. 7
pages consacrées à la guerre, dont 3 à Roland Garros et 2 à la grippe espagnole.

Expositions

« A l’ombre de Roland Garros, La Réunion et la Grande Guerre (1914-1923) », ARS
Terres Créoles.

aVernissage de l’exposition, qui a obtenu le label Centenaire, le 9
novembre 2014 à Saint-Paul. Exposition accompagnée d’un CD de 9 titres dont 8
chansons originales et une reprise du Temps des Cerises de JB Clément/A Renard,
chanson du deuil français, intitulée « A l’ombre de Garros », réalisé par un groupe
de jeunes Réunionnais de Toulouse (The Mogee's), prix 12 euros, disponible à la
Case à Lire de la Plaine des Palmistes ou à l'ARS Terres Créoles.

« BD & Patrimoine autour de la grippe coloniale ». Exposition qui présente à partir
de la BD La Grippe coloniale l’architecture et les ambiances urbaines du début du
XXe siècle.

aDisponible au Conseil d’Architecture, d’Urbanisme et d’Environne-
ment (CAUE) de La Réunion.

L’Office National des Anciens Combattants de La Réunion (ONAC) propose plu-
sieurs expositions liées aux deux guerres mondiales et à l’entre-deux-guerres.
Accéder à la liste ici. (contact : 0262211467 / onac974@wanadoo.fr)

L’Association Centenaires Commémoratifs propose trois expositions itinérantes,
inaugurées en juin 2014 : Les femmes dans la Grande Guerre – Les coloniaux dans

la Grande Guerre – L’agenda des hommes.

L’Iconothèque de l’Océan Indien (Archives départementales) propose sur demande
la diffusion d’un diaporama animé « Regards croisés sur le Saint-Denis de la grippe
coloniale », réalisé à partir de la bande dessinée de Appollo et Serge Hua Chao Si.

Vidéos

« La Réunion longtemps. 1900-1920 ‘La vieille colonie’ », Production Antenne Réu-
nion et réalisation Benoît Ferrand, 1992.



« 50 jours dans le siècle. Cent ans d’histoire(s) à La Réunion », Première partie 1911-
1976, Conception et réalisation Benoît Ferrand, RFO Réunion.

Sites internet

Académie de La Réunion : productions pédagogiques sur le Centenaire à La Réu-
nion.

aProgramme des activités organisées pour le Centenaire en 2013-
2014 avec la liste des projets menés par les établissements scolaires de l’île (fiches
projets).

Site académique d’Histoire-Géographie : ressources pédagogiques.
aRubrique consacrée à la thématique de la Grande Guerre qui sera

enrichit au fil du temps.
Etude d’un corpus de lettres de poilus de La Réunion et de Madagascar

aActivité spécifique réalisée par Maxime VINOT pour les classes de
3e – ancien programme.

Association des Professeurs d’Histoire-Géographie (APGH) : Documents. 1849-1946
De la colonisation à la Départementalisation.

aSynthèses et ressources sur la Grande Guerre mises en ligne par
Dominique Vandanjon.

Iconothèque Historique de l’océan Indien (IHOI)
aPour des recherches thématiques, mais il n’y a pas de dossier spé-

cifique sur la Première Guerre mondiale. On peut trouver sur le thème « guerre »
quelques images liées aux monuments aux morts dans l’entre-deux-guerres.

Association Centenaires Commémoratifs
aBlog de cette association, labellisée Centenaire, qui propose des in-

terventions en milieu scolaire et qui a réalisé trois expositions sur le thème.

Leboucan.fr : Portail internet consacré à l’histoire de La Réunion.
aUne rubrique est spécifiquement consacrée au Centenaire et pro-

pose un accès à une documentation fournie (conférences, vidéos, ouvrages en
ligne). On y trouvera également les articles parus dans le Bulletin de l’Académie de
l’île de La Réunion (société savante participant à cette plate-forme internet) relatifs
à la Grande Guerre, ainsi que le Dictionnaire Biographique de La Réunion dans son
intégralité. On y retrouve aussi, par exemple, les liens vers la série documentaire sur
Roland Garros produite par Tik-Tak production et le Journal de l’île.
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Carte postale entre 1905 et 1920, «moringue» à la Réunion, derrière les quais au Port. FRAD974_5FI35_3


